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• iiMBbrtQtM égÜsM «4 màwm ont Mé
«, 1m uh«min/<M ft le# «rbres oot éU 
wk; nlaiirart p»r*nnnM ont W  MM- 

•  nuüttuciiM nertell«fnfnt. \F înt-Hi- 
m th  Mv^rtat IU tniia •  Ué nnytné 

la Hk9 <ki VAOt ao bM <l« 1> voie ftrréf : 
«né» iey«pw|r« ont MA griAT«m*nt,
«ÉMÉRinaiiim M|^r«infnt. wafon <lti 
« M b  d«ft>rti'OoSrio A OaétMo «Tint Hi 

iB moimmpitt par la violence du vent̂  
•frèa avoir parcouru un» dixtance i t  10 
millaa a heart« np thdn en formation à deux 
Bia)MoaMt^iÀ^««i|Onterlo/. l>e>ix oi 
Trieri uotéU tu*« n  vingt auWs blessés.

nouvelles Étrajigères

I patrioUqaea

C^rlu, lèÎKBTier. — Des groupes 
nif«*lanb<onîi»arc<üir« nJe»* en Heclamant 
riMUMOMnce du PoHû h] f l l'iAtéurit.' «le 
lapMHeet en criunt : « A bm TAnjfWprre ! » 

La Bialuon «la eonsnlat anglais a <ité criblAe 
4ê eonpt dt pierrao.

La ^ ie e  garde to consiiint.
Les grottpeu se «ont ensuite diK̂ xntées 

quffieroent. •
Ma Irid, H  Junvifr.-- Une gramle agitation 

«Miliane de r^n»r i  Lisùonn*.
1)^ d̂ >Ach€s privée* d<“ UslKmue ann.: 

MDt ^  h t  roÀtonrfaBts de UrtionnA 
■réMBtent & Ui banque anglais' pour retirer 
l««rs fbfidii.

MDiisMto i>ari« Mw 
e nuTv*«tiae i^TtlU' ̂ im  BoniiiM KCrstoa, 

ex-«^r RtrjiiillinU do U piteua «le Kt- 
Oilllü, r^m M h t oemllinn^^ B noU pi> 
son M  la  JÜ irc kelg« pour^iftuptfM le 
fonctionunireH plucéti kous ses ordres. .

Kfrsten qui avait pa»#é la frontière et 
î rugi*̂  A Lilb- tenait, avec sa mat> 

Ircitÿÿ, UQ cstdjuinvt situé rue de» !5vut-Sauts, 
«H numéro 7, (T ^  l i  quTÎ a « I  aüs In arres
tation.

Sa mallresse (‘st toujours à LUle, paratt-il, 
et «'nntiniie à servir des chopcs dans le même 
r:(iil)lis«>cment.

h9 vol de Oaad. — itMi-Mdüion de Debar- 
Aer, — iKjbackej', l'autwtr dn vol de lüO.ÜOU 
fr. voBiuils À Üund et qui a été arrét*̂  è In Qn 
du nnols lUruler pur la |>olIce de Lille., chez 
M. V«fruiainin>, serrurier, 5ii, rue de» Postes, 
a renoncé, paratt-il, uux furmalit('s oxigtW' 
pour l'exlradltiou

L1NIPR888I0N EN ESPAGNE
Madrid. 14 janvier. — 1.Pi na»iv<-JI«s d« 

coBllit anglo-n«'rtug!ii« ont pro<luit unogr;«n<le 
hapressioi) à ««drid. Ln nymi>'«tble pour le 
l»ortugûl e*t géiii^raU ft o« blAme mivi-rtf̂  
ment F-Angleterre- d'avoir cr«‘'J un conflit 
d*but <lu nouveau r^nf. On re-loute 
HKMivenifnt rAptibliniln ft I.Wmnne e 
OjMrto.

«ne wnfrnHW avec leu miuiKtre* de 
la guerre, de la marioe.’de i'iiUérieuret des 
a O f i^  é t r a a « ^  U. 8a«Afla a rê ^u  de. 
ranforcer Ifs ĵ amisions de Ba'lHjoz. de Ponte-1 
T«dra, «t d'autres points de Is fronti«>re portu- stnueei«.

«t d'eatofer un navire «le gu«rre tt Lis- beum d* <

^•***- -------- - ’  LilU. d*p. 5 h

La iu i té  du ro i d ’Espagne
MtdrW. 14 ianTipj-, -  roi a pii«!rf la nuit -  S ' ' î f ' i  î,".',® “‘•(.i'i-i*'?;; 'Xw'Sn 

IniMulIlFnient. II continiif ù siiiiportir Irts | î 'jJ  
b i . n «  .Iin .«U  tl n.pr.ml Û * X  i 16 -  « . S »  “ rr.

Donkcr^f,

CHRONIQUE ÜNIVBR8ITA1RB
ronieél ffénôrat (U$ t'aruUiis. — üans .. 

séance du 7 iativiev, le lÀjn-ît'U y''ni‘’ral de» 
Facultés de Lille, a ^lu à l'unaniniité vico- 
prèsidsnt du conseil, pour IHOU, M. )e docteur 
Wannehrouc^, doyen de la Faculté de MMe-

DUVibtittoa de r«oompeaeea. — La So
ciété indu8tri*>II<- du N'onl tle Ih France tien
dra sa sèaaoe Molennelle {tour la ili>itril>ution 
doH récumiicusos le itiuianche 10 janvier, 
Ürim:l-n».'Atrede LUle.

Lj» distftbution dw r^«mm“nneB vera pré
cisée d’une conférence sur l’A nalyte$i>evintlf 
en atli-onomie. par M. Alfred Coruu, men*br«- 
do rinsUtut, profvHseur & TEcole polytecb-

^ ,̂ea|>ortes seront ouvertes4 riiidi et ferméee

Chamia da fer da Nord. -> U  (.'/«mraKiiit* da 
chemin do fét du Sont a l'honucur d'mformrr le 
puUic qu’i  partir du mercrwli 13 janvier IKM, 
train «iptess n» lOr,. d« Ulle à Dunkerque. d 

rerediA et samedis, sera arancû dt t minut 
départ de UUe. «t fora arrAi i  la Matlm < 

iueel«.
Ml bmxm d* ct train Mront fixétt aioai qa'iJ

lieu de r> h. 47, -  
— Stïonwsrck,

Pmp9«kio*^e pêitr f9t>i»tion
d un rora pt'otmn)ti c o » ^  l'ïn^U jur let 
m^ttàift fremiirét.

K^rnmé ém  BMtira
MesAMrs,

Vous savez quel inouvenrent général de ré- 
Dukiea « aei ^ v é  e«ntM le d'ia#t i  
rimportatlon «urles m*tiére«i brèmlfres, tant 
4mm èm mrnrm w te M e  dim  ka 
grands ports de commerce.

La plupart de» chambres de commerce el 
des chambres consultatives ontcombatluœttc 
idée malheurcuÉ-e gui ne pourrait avoir que 
dos suitM fuMktes poar la pays tout entier, et 
si leurs efforts énergiques n'ont pas abouti A 
l'abandon définitif lu projet pr^enté par le 
gouvernemenl, Uh ont obtenu du moins — 
ajournement dontU faut profiter pourarri 
par des moyens légaux à une solution dédsive 
de cette grive question, déjà plusieur* con- 
seUrt municipnux ont élevé Ci voi)C en faveur 
(lu travaU nuti»niU.

Celui de Roubaix nf doit pas être de» d 
niers A protester contr«' des masures ifui t 
raient i>our effft ct-rtnin defaire di'cheoirct- 
viil,'(lu rang qu'elle occuih; dans le mondf*

......  adresse ùi'.isHeiubltV nationale,com-.uf'
dans le sena des sentiments que je viens d'ex
primer.

qui fut envoyée à r.issombléc nationale,
( lomine on 1? vôil, floulKiiîl sut se d-'fendrc 

Urâcf Â l'énergio de tous »es enfants, ijrAce 
aussi aux etîorls de «mn repi*éseot»nt hu Par
lement, les droits fureut rcpous>»u».

Il faut qu'aujourd'hui comme il v
ans, tous le» Houbaisiens saus dist-----
il'opinion, se liguent piiur la défanss de notrf

laudions la question, rassemblons le plus 
lie documents pô f-̂ ible, et quand l'beiire a»>rfl 
venue, conlïons-les ù nos représentanls Ala 
Chambre et au Sénat. Ils sauront nou 
fendre.

ùéwent Di:r*x-

nti,^ur infracUoB iu n  arrété d’int«riii«ti«n 
de séjour à Roubaix.

* : tour ru capitake triïier , ,
I .  O^r,, If  J.nxler. -  f  S,u.r.u„„,

parlicuh»n!. le .•apitoiiip TrlTler « a« qnilliT | rei„|,„ j  ,„r Ira ehim, «ront
Zanzibar le 1er janvier pour être & Suez vers, recuesau sfcrétarint dr la »airi« (bureau des con-
le »). ______ _ tribullonsl jusqu'au l.'> de ce mois iodusivemeut.

— — — a  , Lê  intéresws cUjà iiupoHé» ue «ont pluf» tcnin
m.mmmm.» M ^  «̂ noiireler l.‘ur déolaratioD, i  moins dechangf

ENCORE UN V E IN A R D ,T j p r d r z r , ™ r ^ ‘i - ‘Æ r .u o n ,f . .
TT“ . . J -.-..-.w .«ialeidérsBl de Uquelle la ta« établie pour les 

iiail-üaqui afaoaék lot d«-.MW.Um) fr. au tBHé«s prèeéd*at«i e^ mainK'nue. 
deraiertinge ’ *'----*

Un accident quai de Oasd,— Hier matin, 
vers sept hfuros. les sieurs Ouatave Dupoi 
rnbaretier, et Arthur Arnould, demeurant r . 
Tnrpot.élflifnt attiré» vers le enpal,'qusl -I.’ 
(»Hnd. par lf« ù^sWpif^s d'Un not 
qtll se noyaU.

A l’aide d'une perche et d’une lanterne, ils 
se rendirent à l'endroit d’où partaient 
cris, el ne tardèrent pas à emmener sut 
berge tm homme paraissant Â é d’une < 
quftfitalne d'ann^A»'

W fr. 1e matin du tirAge. , poaîtloii du ministre dca sffairei* «rangéres, M. 
' Bompart (LoniH-Mattrie*), (On.->eiUfr d'ambassade

------------ — I hors cadre. faw»nt fonctions de résident à Tanana-
_  ; Hv«, a ét* nommé résidant oénéral de la Répubii-

MENUS PROPOS \ r iJ ‘Sr"'ï-‘v“Æ'**'"' ™ "*
— I M. Bompart a été serréSaire itéuiral A la PréfM--

P.arr. m«éthale Boolh I K
9relte, élancée, les yeax très grands ft les I . m..

tenrds perdns dans un lointain mvKtique, | Société générale dea Téléphoaea a 
am panait du «salut» qu'U fallait gagner l'iïoiuieur d’ititoriner Ha clientèle que M. Zi* 
a^anl rh**ure de la mort. : mermann, chargé de son Agence, îfi, rue de

On eAl .iH, è Tenlendre, qoe l'iORlant du ! 1® Ciare à Lille, ne faisant plu's partie de 
trépas errait pour elle une suprême déll-' . . -. ____ -............ directeur du

____   ̂nétteau téléplionique de Caluis, a été désigné
Atofe tombé du del, elle attendait impa- ; pour la représenter à UUe et dans tout le dé*

lt qne Dieu lai i t  1a grict de U r«ti-1 pAMement du Nord.
IW de«e Moodtt, et «lie accédait la 
«MréMgnalioQ qui faisait l'admiralioa dea

HaU U |»aralt ̂ ue W vie futurf* a tout de 
même an peu moms d’attraita que la via pré- 
pata, ^IsqM  la maréchale, qui eat actael* 
lement i  Lueeroe, et qui souffre d'un affreux 
w rnr. lait pronettre ’iiûl),UÜO francs à qui la

Chronique locale 
ROÜBAIX

Le Droit sur les Laines
Une erreur de date aena a fai» Hifé dans 

N*aet-ce pas payer bien ch» le prolonge- notre dernier aittcle, que c’était en JanTier 
l eat d’aoe eri^noe sans délices en cette, qu'avait oaru la aédarati»» dee Irtdâe- 
♦«Oée de larmes? | tnels et négocianta oontre réUbitnetnent des

I  me semble qa'uoe ime si bien préparée 1 droiU ; déeUratioii «ue noue avons publiée, 
poor la graad voyage devrait attacher moins C eet daas les derulers joun de mai 1871 
iaw te aa a  roortêSe •nveloppe... Mais, que | ^  faite cette déelaration. 
vaaliv-vous, pour aassi déUché que l'on soit: G était one rtuotiie au projet de hfïAHi 
4m Joéae de oe monde, on tient toQjoare im 1 paj; Â. Peuyer-QMeHIeret M. TÏUera. 
paa A u  goemUle. | <̂«s meseleafs pfdpoéAiént Dn droit de a>

Et «MX ^ i  meurent le mieui sont ^eora 0|0 sar lee Aatiéres premières tbitiles

Interrogé le malhfureux déclara 
mer Anatole Dangrémont, chaudronnier, de
meurant rue de l'Ommelft. Il fit wsuit.i* 
savoir qu'eo sortap| dê  magesirii d« aÛ

fut transporté i  l'estaminet iJupont où 
il reçut lea aeua que nécessitait son Mst ; U 
pu eoMÜte regagner bod domicile.

d« 6441. -  Lo «li>ur Iota Le- 
quenne, cabaretier à TEnfié, 100. rue de Ulan- 
c!)iemaille, informe les Ooqnelsux, qn'une 
grande partie de ooqs coalre le MaréchaJ de 
Guyghem aura lieu chez lui< Jeudi prochain 
lejanviar.

inten’enus dimanche ___ .. _...
rixe que nous avons relatée et dans laquelle 

cieufCatloire fiÉblfs#4%tcouf> deaou- 
la. tesupnU «al»tet«ient an deur C..„ 

qai ee trouvait av«c ie noumé Desreux.awêté 
poior ooups air U aeraoi^ de Catt«^e.

Cest aloM q#une ^ n la  «CdivMlk sor
tant d’nn cabaret se mit en tète de dégager 
le prisonnier maintenu i»ar les agents. Ceux- 
ci ear»at fort i  bire. lia eaiiiilBt im aleu« 
Jnlieu Deschamps, 28 anŝ  tisserand ct le 
maintinrent. Mrwte de U f^nde ftt encoi  ̂
de plus grands efforts pour dégager co der-

A la Ruile de cette bagarre, cinq arresls 
vions eurent Jieu, mais deux seulement fureni 
maiatenues : Celles do Julien Deschamps et 
deCvrÜle Desurmont. Les trois autres indi
vidus ont été remit» en liberté.

Duns la bagarre, l'agent Dhal 
bre Uttéralement tordu.

années l’ftme charitable, l'hommaga dû à u 
ro^oirt universelleiuent respectée.

génén

., la charité 
luvert de certaines 

grAcedevantles

— iv;. — Kwnrhti satr, apréH 
. _ _ la ffrmelure de »an fütamtnet,

______ tirèaor, demeurant rua d’lrt{uii)|^em,
avail déposé ^ s  somme de 1« fr. duis uae ar- 
moiia deaa cuirine.

U  califetièrt fut surpriss. hter matia, eu sc 
’.... ‘ ■* ' que la porte de la cour «'tait ou-

___ tre part wn a découvert, ch« xme dlsalna d«
bijoutiers d'Arra*, Os tuMubreux iiioux proTeaant 
des Tflkeomarii parLeftaad A Aülsns : tMatre», 
chalDM, baguea, éplntfleji de cravatr, argenterie, 
m., «te. Te«t a 4Ü saisi par les «alns da H. Cha
bot. eommiasaire c«atral. , , 

Oa ae Hi( paa eneere si Legrsod «ers traduit 
devant le jury de 8t-0mer ou devant la Conr d aa-

Un M o  de coi-pi. — U  sieur .I.-Ble P. , 
àgt'c de (iü ans, demeurant rue du iVtit-Vil- 
hige, ruelle Pékin, ost un tvpe tout & fuit 
étrange.

Il y avait eu avant-hier 31 ans qu'il a i 
tmcté mariage. 11 était alors tisserand, i 
<l.'s 1« leuflrmniii <1« «es noces il détiiojiUi 
ini'üer et depuis il no tissa plus.

11 aflicha alorsimu prétention pour 1« moins 
curi«'USfl ; lul. ferait If ménage, la cuisine etc, 
et sa femme irait ii l'ouvrage.

Cinq enfants naquii-ent et lorsqu'Us gran
dirent eurent à dilTùrcntes occasion â subir 
bien di-s désagréments de la part de leu 
pére.

Celui-ci frtl même un jouroondanmé U y i 
quelques année-., — el disque fois qu'il os 
ivre n s «n vante — A ü  jours de prison ei 
une seule audience du tribunal de simple po
lice.

Bref, notre liomiue de ménage dontla fem
me et les pnfantsdevenusgnuxis travuilinient 
rw.'vslt i  fr. par samaine pour Ini ‘ 
quel de tabac par ioui*.

Il ne se montrait pa» content cepeutl'unt, et 
faisait fréiiuemmeiit des scènes nokntes qui 
déterminèrent ii n'y a qtielque tetnps, sa 
feiiinifet «es enfants à rslmnilonner.

11 {(chétei'âil disait-il uu revolver et lueraU 
toute sa famiUe.

En présence de ces menaces, l'une des jeu
nes fllles détermiifa sa mére, ses frères * 
soeurs, A revenir avec le pére.

Dimanrbe eair. P. .. rentra oomplét«oient

lit et leii arracha. Pnls 11 se eoucba.
Lh raér*'appela l un de ses enfsnts ponr lui 

demander îles allumeltes, mais lorsque celui- 
ci arriva leiiére qui s élalt levé et s’était muni 
d’imsitcrier en verre, lul en }K»rta-- " - 
UoUfi dansia régliiii (ntipoiHlc.

Un aa(N> Ala ea présaaee du bniit arriva à 
son tour, repoussa son pére qui s'élançalt sur 
lui, etP.,.,Umiba en écrasant lalami)€dont 
les éclats le blesséreiit au visage.

Procès-verbal a été dressé contre ce drôle 
de c«rps.

lia kMtvtvants.

Charleroi, U  janvier. — Ï4i réunion des 
pftcoaa Tient de 4nir. U  cri»a «al terminée, 
yt eet an soulagmant. Le travail s«ra repris 
d ^ i n .  ^

Volei le texte du c^tupromUt intervenu le 
U uavier 1800 entre les ouvriers du bassin 
MCbailaroi A l'intervenUon de MM. Saba- 
*?*': «HB 'ntaat, at Smeyeters, ingéoiMir «a 
chef dal m iim da J|i arroadisæmeai.

du t/avall daaa laadMrJboatMtfes 
&MU est réduiU d’nne heure rebavem?^ 
M um uoi des kwiiaa du travaU tel qu'U 

aat t l i  par las asagfi éUbtls.
■ La société (!f UoaoaaM-FontaUe 

a^ntft^aMnt réduit d’aae bcHw U dar^ du 
IFavail de tm  otivriera, si la réduction urévit* 
y  amenait aa« réduc-
ÿ n  d a f e u i^  dume^ coMt«téa jmr W  eoina 
^  M. nagénieti en chef dm mliMs. le travail 
4a-dlx>ma aecaU r«̂ 4al»li

dfaw^ck fc la sortie.
Non» ne s a ^^de^ue l^n ipou r

noue savonst par le« décli&atioi» 
j qu'U a faitea elH>t A u . Lêpoatre quil est 
U«üo«wi pariisah du drawback.

niMVns de suite que le dmwback n'esl 
autre chose qu’une primo aux fraudeur» ; 
nons y reviendrons plfts tard, du reste Au> 
jotird'nui nous voulons continuer l'historique 
de oe qt»e nt tloubaix pour défendre son in- 
duBlrie menacée.

Outre les délibérations dea Chambrea de 
commeroe et consulUUvus. OiiToi t*« délé. 
gués à la Coreaiisslon d t^quéte, la déclara, 
lion des industriel et I '

ftr- _____________________
Vd'WblUi«iè.'Mlever(<Ml le c h a r t ^ a ^ i

^ F a U « d m iU a tq M ie e D i.k  u  janvier 

•  faigné) : iwww sMcmta*.
•- aaaaTfKN. 

imat M rRMKB rr  ^

vnH eaoore ks deux Jum en ts  ci-aj^ 
çe»t d'abord uae dédaration das travai/leuru 
de Roabaix . qui parut eo juin 1871 et fnt 
couverte ds miniers de signalumm 

C’etit ensuite ua^ déh^i-ailon du conæU 
muniapal du 5 février im ,  nommaat nne 
commission df cinq luemhrps pmir rédiger 

pfotestation qui fat envoyé A l'ARsemblé̂ '

ElarMlMi dan ir«valNe«ra « «  ROTihalz.

tiércs prtmièreft, nous déclarons que cette 
mesure nous parait être trop funeste A l’in- 
mmJne, aa conuBerce et surtout an travaU 

U  conelqaefiee de ce droit sur les matières 
premières se ferait sentir sur l'ouvrier 

fies joenféee de travail eerakni diminuées
IM df Ml u l i im  urtlnit rMulti « ! 
•nmêw» temps. H payerait pins cher les 
'Wijets fle eoaaommntion. Jji cinssf pauvre et 
laboriease serait jilns InjnWoment fmuiéf 
que tentes lee wtref. snrtont dans ce a^ae 
-----«e d m«Nt!«nont, ^

ï i î x ’«;‘* "" ■'
I a n M H M  

>, ik JaiTki. — U  fin de b  jrrén* 
•  t lK  m m  loaU la païaiiaiiM)

îTâtif, A MO lM«re. a 
T A d M ite fa id a ^ ^

---- ------ 'f f * ^ ^
W Sï«2i£JïSr

Lot ^éToyaâtâ dé — Üiüfanrbë
à i heures aeu lieu rassemblée générale 
nueUe de la secUoo.

Soixante-quinze sooiélalrés y assistaient, 
plusieurs ji'Aalent fait excuser par suite de 
l’épldomie régnant»'.

M. le Président a d'Abotd fait l'nppfl 
minai daa membres, puis leetwre A été donnée 
da cotijMe-fendu gtoéral de l’année, pnkenté 
à l'assemblée générale des sections,le dimsn- 
che 18 janvifr IWO.

Cette kclure a été écoutée 
lion toute pnrüculiére. M- le secrétaire du 
Mn.sall de ,*urj-«iHnncfi„ u,,ea«uit« donné le 

_  _  . compte-rendu nimnciêi- de l'tieicicf' 19W Lb
UM •m itatlon diaclle -  Hier «près- „ c * n  .  vu «y«c plin«lr gro»,ir M< rang! 

midi le» agent* bloll et Leclerrq tTiuent reçu c'eM ainsi que depui» le !•' janrér IHM», or 
dre darrtteruje Jeune fflle no.nm»e ïué u.„„staié un. «uimentation de «8 membre» 

Urrttle, âj*e de 1!) «ne, journalière, demeu-! ,„r »„ u.lal de TÀ, (Iflinmeon le m it «tte 
provenue  ̂Ration devient fiorissauit et i S jidüvolr bien-

11. k  lroov*^t Ter. » heirw à iestolnel | *“A i r l î ï u  drïrifclJlvw bïïîSéW  
Ki!yoaert,nM du Nord et la pnereii do 1« i renouvelleuientde la conuuiasioii 5 admi- 
»m»re. uimme elU ■ t  refusail >t c(u ils vou-, „i,tr»ii,„ ,t j„  conaeil d« .nrreillance, 
laieii la conduire de fora aU d.pol, »1I« a  Solà. -  foute» le» per«ïne. qui d«re 
rel»lla avec i-.j,(i et ou dut la huser «ur une I ,ajc„t faire partie de cette société, si bien or 

gaiiisée, pourront en dtuaoader le règlement

u conducteur on dut mène la lisr.

t »  pwrlcdd* VandomaH, — On, ii'estiia*
Kore ûxé éur l'a îiicliübn «W VAiidohlRle a  

tin rttfwîlil pas prévoir si ce sera pour eette 
semaiM um pour la «emfline «rochaine.

Ses pafants espèrent qa’u sera gracié et 
l’un d’aui ost même parti pour Psris.----- - 1. --------

„ . _ , croyant
r arriver réohafaod

Up toxî bereMi de sable que k  service d« la 
’oirie avait déposé au muieu de la Graode- 

ooap de bruit ; on disait que 
. . aüauon de la auillftine 

éW itk m m  4|tt» W^ l iBa eitfl M  
place de la Liberté, oa place de l'AbaMeir ou 
enfle place Chaptal. en face du dmetî re.

Résulute d’adiadicatioa. H a été proeèdè 
..1er B»a In » . di*'* l'uifH d"
l'H«fl-df-Yllls. A l'adjudication
d'approprialtOB da terrain d*stb»é A rétahlineowfrt 
-“ua atarehé aa KoatMMw 

U  devis a-ékrait

:>f*t!SÜKT

---------------
La Commission d'administration

u p w ^  M nus^re ik dsui étakat
)!ln. ne t.iiki, nul * offert an rabais 
utrv. de lloul>il«.

:*t, aura lieu k mardi janvier prochain â onse 
4» tnalln. d » . ,,ne de, «ife, d. i ris l̂-d»

Iw lot. — T^i«éineiil; twkrtnr̂ eri»*, ■‘(‘▼•M . 
f  '  » •

■t., U riflay* «  «aluil.. «KHI Irue. par 
aa, MiitiooMMM tOO fraaea.

ü & i ' s : » s r ' s i v 5 ? r a œ
is w, ferroanerie, sic., caatiflBBenMQi

an.eautioai_____, ________

LmMut* k m  n ia ,  jele» To» dromi». /nr. 
*  « i r  par r ^  il ï ï l

L I L L E
L'infanticide de St-Maurice

Arreatatiaa de |« fllle FkHia

Maria Florin s'était bien ré/iigle( dans » 
/aïoiile, A Roubaix, rue de l'I^u le , cour Ei 
noull.

Hier matin, les agents de police Duhem et 
Hanselin ont procédé à son arrestation. Elle

COQuuire TRb " “ iHnliUH* tn WpOt,
Il parait que cette fille n’en est pas À 

premier crime. Elle auraU déjA été condamnée 
en 1887 A an an de prison ponr suppression 
d'un premier enfant.

''oïl* tine mère rténnlurJe. dans tonte l’ac
ception du n̂ ot, p«Mr la^uelk k  justice 
devra se montrer Implaeabiê.

FauMaa alartes. — Hier soir, vers uu^r 
hetirex, deséUncelles sortaBt de la cheminée 

id ̂ abrktk de l'église ÂaitU-Maurice, tirent 
croire A un oummenéoallnl â1nt«fM>«( 

L’alarrtie fut aussitôt doooèe et Ie« pàü- 
pien» de la rae du Piat, de la rue du Vieu.v- 
A^ché-aux-Moutons elle poste de l'Hôt«l-de-
vmIa flmvA?Arj: t fftmlilla I nman I «nr Iau Îiai ŷ

fen de.cheminée. capitaine I,AiQé, et le 
couiialssaii'é de psrmaoen^ Fatou, ont pro
cédé, A Tintérieur de l'égUae. &reoquéte ré* 
glemea taire.

— Ua faaxbruit a éfakmeateoaru en vilk 
U soirée d'hier. Ob disait qu’une femme

avait été )glée daos k  Baaee-DeAk. Rensei 
gneiBsaU pi4«. vmatce qn'Ü y a da vrai ; Un 
uariokr a eu avec m  /aaune. uaa dittcnssioa 
aaees vlvaet k  scène s'étant passée sur k  ba- 
teaa, aa ̂ seace de qaelques paaaanU, on a 
pu croire un insUnt que k  mari, dans sa eo- 
lérs, allait uréeipiter eon épottee i  l’ead.

U a'en a MU Mé et ka akoaes ae tardéreat

C A ee calmer. Mari ei famme réintégrèrent 
■ damMk daas lee neUkars aeaümeut«

r j ^érir. C'ast k  aeul pwtHIé rapidTpwjr 
r I anémk, la panvraté de sans lei 
maux^usto, lacux d'eatoa»iu-, 1« 

lemnts da ë<k«f «t ke étoanfisaemenu 
ikauAdM-attaaa haakélk A

STSsisyr p î?

*  «mdaire à m  iks-»iw < * » « «  . *• 
(Oirille marMIr de M.
Eimlii», Ttee.^l.lM t «k* !• MmmimuM *•

ifcI» (|.'>‘ •• «•';
t«n. w p TMt J « j«  de h  ' “ «l*

En 't ^\ u tr r . %1U«, !• "*■ %11‘Ï J n  
«m »  « t  on i t n i r  a '» »  1 » » » *
unM la t i l  U popjlaUoa .** * ï 7 î i_  Î S
lm l» l) l« i îS iî ip ^ ré d .Î£ f4 ji i ,» . ' 1 ^ “» ^

UNE É P ID É M IE  DE ROUGET
Une violente épidémie de rouget sévU en ce 

momeat «ur la raoe porcine dans k# airon- 
ilibsements d'Arras et de Saint-Pol.

Us animaux, paralt-U, meurent ea grande 
quantité.

L'adniiaiatratlon a prU immédiatement

S'éiant ausaifAt rendue A Tanuoire 
1a disparition de son arpenl

««ndîfflSï'mio
detMks s'«istr«tka sar kakMa
enquéte-

§ln4e-Nobic» — Suicide. — Le nommé 
Victor-Jo&epli Louis, porion-rharpentier à la 
compagnie des mines d'Anicl * ' 
ans, marié et pére de deux cnl 
samedi dernier, A la suite d'une discussion 

’cc sa fomme. 11 a avalé un litre d’alcool 
le poignée de tabac, et s’est pendu. 

V A L E N C IE ^ B H
.i l’Académie de <Uutin. — Iji (Juiineil aeadéiwi 
IC s'est réiiui bier matin, suua la présidence de 
, Pftul Colin. intiDOfteur principal d« l’onaciKne- 
mt de desHin, dHéKUé, à cet efrw. par M. le mi- 

nislre Aei beaui-nrU, afin de procédar su juĝ mciit 
II concours qui a eu lieu, on lt* «ait, pour lo choix 
'un profcaaeur i  notrr Académie de dessin.
Aucun candidat n'ayant obtenu la majorité du 

suffrogoH iwur la place tle proftwaeur, le coiicours

La place (i«> prorcnneur tle dcsalD, de peinture 
d'Huatomie du cours sa(>éni>iir de KsrçotiH rei 
donc vacante. Un nouveau cono-jurs .̂ -ra ouvert 
daus le couraiit du mois de septumbre 18UÜ.

HmM^ehl».—Muni/'ettali<Jnti/mpalhiq 
— Dimanche dt̂ rnier, M. E. Macaiez. maire 
d’Haulcbin. présMent de la société des .\gri- 
culteurs du Nord a été l'objet d’une maniïc 
tation sympathique.

Les mnnrirps du Conheil municipal et les 
chefs den dllTérentes sociétés communales ont 

liémurchti auprès du nouveau che
valier de la Légioi) d'honneur pour le féllcUer 

sa réct'iite nuruinution 
Le vUlu(;e entier éUit e 

D «n» i« . — Vn luicide. — Le sieur Rulte, 
ài(é de ^  ans, garçon boucher, au service du 
sieur üuerdin, l»«ucher, impasse de l'Usiiie 
été trouvé pendu dimanche, ver» six heures 
du maUn, dans le grenier do son patron 

Quand on coupa la conle, le malheureux 
avait cejisé de vivre. On nrésume que Bultc 
s'est donné la mort pour A-happer au service 
militaire.

Accident A Salat-Martin-sar-ZcaUlon -
On devait battre le blé avant-hier matin,chez 
le sieur I,.ecerf, cultivateur à Saint-Martin. La 
machine élait prés de fonctionner et les 
vriers ù la place qu'ils devaient occu'per pen
dant le travail.

Il faisait encore nuit, mai» deux lanternes 
répanilaient partout une jîrandf elarté,

‘ ' la machim ‘ ”  
u on entent
c'était la nommée Noisette* Marc«-

t̂ t arrachée A la hauteur du genou. Tous los 
eoinî» ont été prodigués à c«lte ouvrière, mais 
on cr»int bien que «attekaime qui a tJü uns 
ne puisse survivre â l’amputation jugét* né- 
eeeeaire.

BâmmftêwMr.ÇfieHaiLX qu! té t
Des maniiiiu.U tiri clitiVay» dq M: 

ayant acheté seize de ces animauï a 
de St-Ouentin, les firent expédier le méirîf 
jour tous ensemble dans un seul wagon.

A l'arrivée, ils constatèrent que huit de 
hors chfraux étalent mort», Us portaient les 
traces des foüjW qti'ils «valent reçus de leur 
congénères en se batUini.

H «st certain mie, l’installutloQ do ces che- 
Vatiï dcTâitétre cfcfeelueuse.

D l ’X K E R O r »
Lanceineittt. — D’une «tatisligne qu’on noua 

fjM ŵ rypnir, nous extriyon» les cnlffres suivauts. 
Ln 1W(*, .'! ff H* kiKé'dea ciiantieni angUiM. tWC 

jauge, dout 
'.< .̂798 louueaux dF jnuj^ etsiMnii'rs, pou. ______  —............

Û6 voUiorsjHiur l‘£ . ^  toimeaui de jauge. Au l" 
Jnnvitr 189U, U restait en construction. 5?1 navires 
ymie «IT5J #7 tonneaux rte jauge, dont 4# ' 
pour 7n.n9l loilrteen* H 8H roiUers pour

L u  ObtèfhiU éê UUê PftftCOtfft
A BEAURAINVILLE

A la demande de la famUk, la dépouHlu 
nioriénede Mlle Drancourt.victime derincen- 
die du Palais-Iloyal do Laeken, sera exhumée 
mardi, à 4 heure ^
Laeken,pour éU 
(Pae-de-Culais).

Oye. — Vurifutedéeouverte—  Diiuandie der- 
. ior, A Oye, uno cocbo appartenant à M, Brazy, ca
baretier a mis i  découvert en crr̂ usaut sur un las 
de fumier, un pot recouvert d’uus tviuue qua k 
propriétaire dégagea eoraplétement. Quelle ne fut 
paa sa ■urpriM.krsqu'aprés l'avoir brisi‘. il vttdes 
piéoes d'or etdVrBciit s’eu échapper.

U  aouvclk ŝ ébruiU raDid?!m*nt et fi«eki..es 
insUntaapi^tottt le viHage ̂ I t  en coul<̂ 1iHit)n

iiimbre do 1 b' kil.'gs
75U, dunt une datant de létTJ et b-s aulnw <\v lüM A
devant ees piéo'sa 
75ü,dt • -
isî6

IVcoux-les-Mlttei*. — Accident. — En 
descendant samedi soir, d'»mc machine de la 
Coiopagnie ties Mines de Nœux, un jeune 
homme de l'J ans, PliUippe Lucien, a été 
grièvement blessé à la jauiue. (,1e blessé a été 
immédialement transporté à l'hôpital de Bé- 
thuno.

Boa
Auçusl ... .„ -
de lerme, acluellement i ________________
neveu, vient d’étro victime d'un vol de 29ù fr., 
i;ORStituH/)t la majeure parti? de scs écouo- 
^ee.

Béthune. — l ’n hiffnmc. — Deux gen
darmes de la brigade d'Houdain, viennent 
d’amener A Béthune, un ouvrier mineur de 
Bruav, Henry bourv. Agé de ans,originaire 
d'Hènin-Liétard. individu est accusé de 
bigamie.

parti en août 1M87 pour l'Amérique, U s'est 
marié le ^1 juin 1888 avec une ̂ uve VanUp- 
peloy, d’origine belge, û la mairie des Moines, 
ville éloignée de V  nulles de Dunreath, où il 
était instaUé, dans l'Etat d'Yowa, aux Etats- 
Dnis. Au mois d’octobre dernier, après avoir 
• • ’ petite r •

épourl
........... ; lardent en poche. Il

avait dit a sa femme qu'U devait retourner 
chez ses prents A Liévin , pour régler des 
affaires (le famUle.

mokelle Aline Gulsgand.
l.,a femme d'Amérique apprit la chose et a 

adressé une plainte au Procureur de la Répu-

i présidé la cérémonie, les papiers que lo
xwee..............
Ouant A l'argenf que sa femme l'accuse d’a- 

■oir emporté, il nie énergfquemeut.

LA B R I Q U E
LE DRAME DE H E Y S T

Notre correspondant 1

nouvelle hier ;
« Le commandant de la brigade df gend.'ur- 

flierk, H. de Ridder, avait épousé, ii y a quâ  ̂
tre mois, une jeune fille de 18ans, cnceinla 
de ses œuvres eu de celks d’un autre selon 
les versions. Lorsque l’anfent naquit, U a 
environ quatre semainei<> la jaluusie vint 
tourmenter De Ridder; la majorité do lapo- 
pulation hoystoise — dont U était très afmé 
— dit tout au contraire que le ménage était

steamer | très heureux. Mais alors, quel serait 1̂

priUUiia!lT«ment 
compte qu’il '

.Inion) pourie service de î^tka»p- : -yj pouee 
11 sert de 5.oOü tonneaux de reijist» ! __ j- <
Uvres atcrliug par lonue. s.>it ap- *"
nt 19Û.00 livres sterling «i tout. On  ̂* bamedl soir,

iMé k  malheureux (

______  rbng «1 tout. On
. , .........i  lu Vijy?f» de Southampton an

Cap en quatorze jours. __
A ffrétement. — Le steamer français « Ville de 

Waktga « (Ckimpagnie bavraise péninsulaire), a été 
affrêtî ponf prWdwi Dunkerqae. un complet 
largement de sucre à destination M ÜUrseilk.

jM)?t. — Le stcoiuer < l>om Pedro» do U 
omt^iie des Chargcurs-Rt-unls, entré ce .matin 
i tf£Sn Freydnet, venant de k  Pkta. avait A son 

r»ea et femmes, r«joi- 
■ séjour d* ptusiears

î tacnt. —“ tmiiti, wia uiuo bOUlW, Is
-- J«ao Andriès. kp- de 4ü ans. journalier, ds-
Dieii^nt i, quai da k  CitadeUé. travaillait au dé- 
basement du steamer an ^k  Drenton, amarré A
— • ■*—  ‘nssin rreySnst, loraqu'U--* —

_... ir* de bois qui, suspendu< 
d» charge s’en est subitement échappée,

domieik.

PAS-DE^ALAIS
M .V E L -D U R A N D

M laa Affricoltaors du Paa-da-Calaia
1m {yureanx de la Société Centrale d'Aeri- 

culture et du Cerck Agricole du Pas-de-Calais 
s« sont rendus auprès de M. Vel-Durand, pour 
lui exprimer, avant son départ, toute leur gra- 
Utude pour le dévouement qu'U c'a eesaé de 
■irttre au service de la cause de l'agriCBlture.

M- Va] Durand, très ému de cetk manife»- 
tation a répoada qn'U continuerait, dans le 
Sord, à détendre energiquement k  cause des 
cultivateurs. l.,e» intérêts des deux départe- 
sneots sont d’aiUeurs absolument identiques 
et les mesurfn prises en faveur de l’un profi
tent nécessairement A l'autre.

L’entrevue, très corcÜak» a duré près d’une 
heure. __

V A u ttu r  dts volt d 'A r r t t  et d ’Amitns
Lundi, Legrand, l’auteur des audacieux

de oette dernière

Le dangereux malfaiteur a indiqué mir 
..am A M. Chabot, oommissaira oentral, ks 
makona dans leaqueUes il avait vendu k  pro
duit de aes nombreux vols.

Arraa. — L*t «m/frearM. — O  *' 
remawraaMe. celte faltf dimanche sd 
par M. I)upré, profeiwieur an lycA» Vm  
hk U-im tttlArsife si tH« pMrtotiqw. ü 
Mvsnt universitaire a sMlevé. i  maioifs reprisas.
IS aH»l«a(asMawnU de ra«dil<>ire.
— JMdl pTMitaia. «c»/éfM«e, orgaaisk.
i-ttf fois, par k Société de géographie d’Arru.
M BorsUi. l>x|Ouratear bifo connu, y |arkra 

d« ses voyages dans rKlhio^.
_  Laaraad. l’atitear de aonbnu vok dont 

M9U avoas park, a déckré avoir ]s(è ^  noa- 
hreaees &lée«a d’srgeaierk d r t ^  
lt trrr fkm». flor eee tadleetieee k  foasji d st- 
•ânes de U ̂  a élé vidée «t l’oa y a 
seaVMto iZiimt eé ««a karefteHs A dsaMrt âS a ’ 
(be# U. proeartur lénénl A éJkew.

k  brigadier était aUé ave<- un 
gendanues faire uae tournée A Knocke, 

le petit village connu situé d une demMieus 
de Heyst; ils août rentrée A la caserne d onze 
hsure* du soir.

t Le crime et le striclde ont drt avoir lieu 
vers deux henresdu matin, car les gendarme» 
ont entendu alors deux coups sour^ Aquinza 
minutes d’intervalle. Ik  crurent que c'étaieat 
des pionres qui tombaient d'un bâtiment que 
l'oa est en train de construire pifs de la ca
serne ot n’y firent point autrement attention.

* Vers 8 h. Ii2. le lendemain matin, voyant 
que leur chef n'était pas encore levé, Ue allè
rent frapper A sa porte. Il» ne reçurent point 
de réponse... On n enteBdait dans Ja chambre 
qaelespleare du b^.Celaleurperutétrange. 
En «xamlnaatke Uenx, ik  s'aperçvrenttra'un 
carreau de la fenêtre avait été traversé par 
tu 0 balk*

» Les gendarmes allèrent aussitôt nrévenir 
k  bourgmeetre,qoifit ouvrir la porte. Le cada
vre de De Ridder giaaitau milieu de la chanv 
bre, le canon du fusil dans la bouche. Ijt 
femi»p était étendue dans le lit. la tête tra- 
vende par aoe balle eatrée par VœU gauche. 
Ole a dû être tuée pesdant eon aommeU ; la 
mort a dd être instantanée. An bras de la 
malheurtmse était encore atUchée 1a ficelle 
au moyen de laqueUeslk balançait le berceuu 
k  nuit quand l'enfant s’éveillait.

> L'eBiant potiait, lui aussi une forte bles- 
sureàTceU gauche. On suppose qua De Ridder 
lui aara <^nné un coup de crosse et qu'U 
l’aurait cni mori.

• Toutes Iw pièces de la brigade sont en 
ardue. Da R id^r n’a kiasè aucun écrit au 
sujet de sa triste détermination. C'était un 
Moe-ofàeii-r du 5* régimant d’artiUerie ; U 
était très estimé de ses chefs ct de ses supé  ̂
rieurs.

■ La cafritaiae Bonünck, de la gendarmerie 
de Bruges, est veau faire les preuûéres con»-

BOUS écrit H la data

Leparquet a fait uae descenU aujourd hul 
._ les Ueiix. Lesdeux cadavres étaient restéa 
dans la position où Us avaient été trouvés. 
Mme De Hidder souibla dormir; elle n'a ptis 
dd souffrir, oar k  balle tirée dans k  lampe 
gauche lui a fracassé ia tète.

sL’entarremaat dea vktiiues aura Iku mer
credi.

La petit orpbetin a ét  ̂placé urovicoire-

LES DÉTOURNEMENTS D’ANVERS

•in agent de change allemand, Bonmè Lefa- 
ina, lim — t MakU à Ajimra. L'employé 

qu'U avait circonvenu, k  aient V. D.aetmarié 
ApéAdafa«iHe, U eat paobabk que ks deux 
cMbptteeaseaant parta«éa ka ttû,t)OÜ frwea

' Toujours eafc-U qB'à M Noél Us oot pris la 
fuita ensemble, k  premkr aa AnfeMt v«rs


